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Proposals Map designations and relevant policies and proposals in the Written Statement

Pla ce  1, Econ 3, Inf 9, Re  9City Ce ntre

Inf 3, Inf 4, Inf 11, Ta b le  4Active  Trave l Proposa ls re la ting  to De ve lopm e nt site s

Inf 3, Inf 4, Inf 11,Ta b le  5Active  Trave l Sa fe g u a rds - 
loca l conne ctions/Entry pointsk

Active  Trave l Mob ility Hu bQ Inf 6 – 8, Inf 12, Ta b le s 4, 8

Exisiting  Tra m  Rou te  Inf 3-4, Inf 11,Ta b le  7

Pu b lic Tra nsport O th e r Sa fe g u a rds (PTSG 1-3) Inf 3, Inf 4, Inf 11, Ta b le  10

Tra m  rou te  sa fe g u a rd proposa l 
a nd option sa fe g u a rds Inf 11, Ta b le  7

Loca l Na tu re  Re se rve Env 21

Inte rna tiona l a nd Na tiona l Na tu ra l He rita g e  
De sig na tion (Na tu ra  2000 Site  a nd/or SSSI) Env 21

Env 1-12, Env 14-17, 
Env 19-21, Env 23-38,  Inf 1-8, 
Inf 10, Inf 12, Inf 14 Inf  16, 

Inf 18-19, Inf 21-22, Re  1, Re  7- 8, 
Re  11, Hou  2-9, Econ 1, 3, 7

Th e  City of Edinb u rg h  Cou ncil Bou nda ry
Ge ne ra l pla n - wide  policie s

City Ce ntre  Proposa l 

Edinb u rg h  Pa rk/Sou th  Gyle Pla ce  16,19, Econ 3, Re  9
HSG Proposa l  De l 4 (Ta b le  2)

De sig na te d Conse rva tion Are a Env 13, Env 14

Env 16Sch e du le d Ancie nt Monu m e nt
(inclu ding  Union Ca na l)

Env 15Historic Ga rde n / De sig ne d La ndsca pe  
- Inve ntory Site

Env 18Gre e n Be lt
! ! ! ! !

! ! ! ! !

! ! ! ! !

Env 18Cou ntryside  Policy Are a

Env 19Spe cia l La ndsca pe  Are a

Loca l Na tu re  Conse rva tion Site Env 21

Are a  of Im porta nce  for Flood Ma na g e m e nt Env 35

O pe n Space Env 23 - 24

Gre e n/Blu e  Ne twork Proposa l Ta b le  1(BGN 1 - 57)

Pe ntla nd Hills Re g iona l Pa rk Env 22

(H1 - H95)Hou sing  Proposa l Hou  1, Ta b le  2

LDP Le g a cy Site s Hou  1, Ta b le  2

(ED 1-17) Inf 1, Inf 3, Ta b le  11Edu ca tion Infra stru ctu re!\
Stra te g ic Bu sine ss Ce ntre Econ 3

Bu sine ss a nd Indu stry Are a Econ 4
! ! ! ! ! ! ! !

! ! ! ! ! ! ! !

! ! ! ! ! ! ! !

! ! ! ! ! ! ! !

Are a  of Econom ic Im porta nce Pla ce s nos. 31, 20, 17, 
21, 16, 18 

Sa fe g u a rd for Pote ntia l Re loca tion 
of Roya l Hig h la nd Ce ntre Pla ce  20

Loca l Ce ntre Re  5, 9 ; Econ 3,  Ta b le  14

Town Ce ntre Re  3-4, 9 : Econ 3, Ta b le  14

City Ce ntre  Re ta il Core Re  2, 4, Pa rt 4 Ta b le  14

Com m e rcia l Ce ntre RE 6 : Econ 3, Ta b le  14
! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! !

! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! !

! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! !

! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! !

! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! !

! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! !

! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! !

! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! ! !

Spe cia lity Sh opping  Stre e t Re  8

Re  5, Ta b le  14Indica tive  Sh opping  Proposa l  (S1 - S5)!\

Inf 3, Inf 4, Inf 11,Ta b le  3Stra te g ic Active  Tra ve l Proje ct 
a nd Sa fe g u a rds

Inf 3, Inf 4, Inf 11,Ta b le  6O rb ita l Bu s rou te s a nd 
im prove d conne ctions

Mine ra ls Site Inf 20, Inf 18
( ( ( ( ( ( ( (

( ( ( ( ( ( ( (

( ( ( ( ( ( ( (

( ( ( ( ( ( ( (

Airport Pu b lic Sa fe ty Zone Inf 15

Sa fe g u a rd for Pote ntia l Additiona l Ru nway Place  17

Inf 3, Inf 4, Ta b le  9, Tra  9Roa d  Im prove m e nts

Inf 3, Inf 4, Inf 11, 
Inf 13, Ta b le  8 We st Edin Tra nsport Im prove m e ntsQ

Sa fe g u a rde d Wa ste  Ma na g e m e nt Facility Inf 17-19

k

!! !!

!!

(ATSG 1-27)

(ATSR 1 -16)

(PT 1-17)

(TR1-11)

(WE1-40)

Urb a n Are a  - re fe rs to a ll LDP a re a  ou twith  
th e  Gre e n Be lt a nd Cou ntryside  Policy Are a

Econ 2, 5, Hou  1
Re  7-8, Re  10

Edinb u rg h  Wa te rfront 

k

World He rita g e  Site Env 9

" "

Pla ce  1, Hou  1, 
Hou sing  Proposa l CC3, 

(Ta b le  2), Inf 9

Pla ce  2, Hou  1, Re  9,  Econ 4

(R 1-10)
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